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LE PLATEAU ARDÉCHOIS

Une synthèse inédite dans laquelle l’homme  
des hauts plateaux est le protagoniste. 

Laurent Haond

RIEN DE COMPARABLE N’AVAIT JAMAIS PARU

Pour réaliser ce livre, préfacé et salué par l’ethnologue Martin de la 
Soudière, J.-M. Gardès a fait appel à des spécialistes reconnus dans leur 

domaine qui livrent ici des textes pour la plupart inédits.



Michel 
RISSOAN 
est auteur-
photographe 
depuis plus 
de trente ans, 
né en Ardèche 
en 1960. Une 
réelle fascination 
et un profond 
attachement 
le lient à ce 

département. Tout ce qui touche 
à l’Ardèche le passionne. Tout est 
prétexte à faire de la photographie.
Avoir collaboré avec Jean-Marc 
Gardès à la réalisation de cet ouvrage 
a été pour lui, un réel plaisir.
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TABLE Le plateau est-il la matrice de l’Ardèche ? On pourrait le penser si l’on en croit Gaston Riou 
qui écrivait dans ses Fragments d’une apologie du Vivarais, parus en 1933, que presque toutes les 
familles sont venues de ces hautes terres. Le mont Ararat échappé au déluge en quelque sorte, où ces 
familles, cette population forcenée au travail, sur des flancs à pic, constamment en déroute, n’aurait 
jamais cessé de reconquérir sa terre ; se forgeant là son caractère trempé, patient, méditatif, opposé 
à l’ostentation, lent à se livrer…

Si donc le plateau est la matrice de l’Ardèche, c’est déjà une bonne raison de s’intéresser à « ce 
bout du monde, ce Tibet que nous appelons la montagne, à ces hautes plaines livrées à tous les vents, 
d’où l’on embrasse au loin les Alpes et la mer, où les jonquilles, les narcisses et les orchidées sauvages 
tendent des tapis de rêve, le long des sources, après les neiges, et où des pyramides de volcans éteints 
tracent des avenues sur les pâturages ».        
               Gaston Riou

« Cet ouvrage est un manifeste pour une découverte d’une autre Ardèche. Il nous propose une 
somme dans laquelle sont réunis, ordonnés et mis en perspective les travaux des historiens, ceux des 
botanistes et autres spécialistes. L’auteur nous fait partir des temps les plus anciens, avec la géologie, 
pour nous faire nous aventurer en sa compagnie dans le couvert végétal, la faune, l’histoire, celle 
des abbayes, l’architecture vernaculaire, l’actualité et le développement local, l’économie rurale, la 
démographie, la cuisine, la littérature et les contes. Un beau travail salué par l’ethnologue que je suis. »

Martin de la Soudière

Ci-dessous un exemple des pages intérieures

La burle est un vent du nord qui ne se départ 
jamais de sa violence ; qui frappe de plein fouet 
arbres et maisons ; qui emporte de la neige en 
cristaux durcis ou en flocons ; qui accumule cette 
neige en de hautes congères annulant tous les reliefs 
et brouillant pistes, chemins et routes ; qui gifle, 
aveugle et vous rend fou. Le blizzard canadien ne fait 
pas mieux dans son genre… ».

Bernard PIERRE

« La montagne du Vivarais c’est un plateau ; elle 
n’est « montagne » que pour celui qui a à monter. Dès 
qu’on s’y trouve, c’est le pays aux vastes horizons, aux 
ondulations calmes, où le regard porte loin ».

L. Rosaz, citant Pierre BOZON

« En vérité, il y a cinq Vivarais… voici celui, rude, 
des herbages, la planèze aux congères, capitale Gerbier-
de-Jonc ! »

Roger Ferlet

Lorsqu’il s’est intéressé à 
l’histoire du département où 
il vit, Jean-Marc GARDÈS 
a commencé à produire une 
étonnante série de trois livres, 
L’Ardèche à la page, publiés 
par la F.O.L.-07. Chez le même 
éditeur, il a ensuite écrit un 
ouvrage sur Le Génie de 
l’Ardèche racontant inventions 
et découvertes fruits de 
« l’industrieuse patience » 

d’Ardéchois connus ou méconnus. Il s’est encore 
essayé au « polar historique » avec Meurtre à 
Peyrebeille, roman dans lequel le plateau « poussait 
sa corne, » comme il affleurait déjà dans ses tous 
premiers ouvrages. Sera-t-on vraiment étonné de 
le voir revenir ici sur l’histoire de ces hautes terres 
quand on saura que c’est la terre de ses ancêtres ?

Sur le plateau, dans les prairies de fauche, on trouve la cistre (le fenouil des Alpes). Cette 
plante, mélangée au foin, nourrit les bœufs et génisses qui donneront ensuite, une fois abattus 
(entre le 1e mars et le 1e juin), le fameux « fin gras », ou viande persillée. La production de ces bêtes 
a été relancée dans les années 90 par les éleveurs et Amis du Mézenc qui ont obtenu une Appellation 
d’Origine Contrôlée (A.O.C.) en 2006.

… C’est bien rare si dans mon panier, j’ai pas quelques champignons, des amandes sauvages, 
des noix ou bien des airelles. Les airelles sont des fruits très délicats qui poussent sous les sapins, 
sur la mousse, c’est très fin comme goût, c’est d’un bleu foncé très pur et d’un goût subtil…

Fernand Reynaud, « Heureux ! » 


